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PRÉFACE

i

Ce n'est point sans quelques répu
gnances que nouspublions ces discours;
ils furent un commerce de haute intimi
té entre le clergé français et notre mi
nistère. Pourquoi livrer aux profane
ces confidences de la famille sacerdo
tale ?

D'ailleurs, combien d'autres motif
pour détourner l'orateur sacré de livre
à la presse les inspirations de son apos
tolat! Ce qu'il y mit de son esprit peu
entrer dans un livre; ce qu'il y jeta d
son âme ne saurait être édité. Il y a
dans la prédication, des jaillissement
d'émotion, des spontanéités d'accent
des éclairs dégagés par le contact d'un
âme de prêtre avec celle de l'auditoir
qui sont intraduisibles à toutes le
langues.

L'éloquence parlée produit une élec
tricité plus communicative qu'un. écr
de mérite égal. Mais, quand il s'ag
de sermons, cette disproportion, entre l
vérité entendue et la vérité lue, a deu:
fois sa raison d'être. Elle est fondée e
esthétique oratoire et en doctrine évai
gélique. Notre-Seigneur Jésus-Chri
ayant établi son Eglise sur sa Parole
non sur l'Ecriture, le même discour
sacré doit avoir, à la simple audition
plus d'effet surnaturei qu'à la lectur
parce qu'il lui fut promis, dans le prem
mier cas, une vertu dont il est destitu
dans le second. C'est pourquoi sai
Paul ne nous dit pas que la foi vienn
par les yeux, quoique les yeux soient l
principaux juges et témoins de la pl
grande preuve de la religion, les m
racles; mais il pose cette règle, depu
justifiée par l'expérience des siècle
Fides ex auditu, parce que l'oreilled
l'homme est, d'institution divine, le pl
court chemin assigné à la vérité po
arriver au cœur.

Suit-il de là qu'il ne faudra jama
composer avec des sermons, dont l'a
tion exercée du haut de la chaire est
éphémère, des livres dont l'influen
peut être immortelle ? La tradition(

tous les àges chrétiens nous enseigne le bon ici :-bdtissons-y des lentes. Il est doux dans votre présent, l'Eglise fut en deuil,
contraire. Aussitôt que ces rédicateurs à des frères qui s'aiment d'habiter ensemble. la société civile en antagonisme contre
s'éteignent, l'Eglise recueil e, dans des Un jour passé à converser avec t'assemblée elle, le clergé en butte aux séductions et
bibliothèques à part, les accents de ces des saints vaut mieux que mille consacrés à la calomnie; mais, où sont aujourd'hui
bouches d'or. Elle fait de la collection aux fétes plus retentissantes de la parole nos persécuteurs, où sont nos idoles ?
de leurs euvres une sorte de Concile sous les tentes des pécheurs! Là où seront bientôt les vôtres, Heu-
permanent, où ils parlent jutque dans la N'est-il pas vrai que la vie d'un prêtre reux les prêtres qui meurent dans le
la mort; et cette chaîne d'apostolats entièrement employée à améliorer ainsi Seigneur, car la figure de tout le reste
commencés par la parole qui se perpé- celle des autres serait l'idéal de la gran- passe; mais leurs vertus et leur sacer-
tuent par les livres remonte, de Bossuet deur apostolique ? Les ministères ordi- doce demeurent éternellement I
à saint Bernard, de saint Augustin à naires de la maison de Dieu ont pour at-
saint Chrysostome, de saint Grégroire tributions de pourvoir à la propreté de
de Nazianze et de saint Bazile à la ré- la nef; mais laver les pavés de saphir du
daction même des Evangiles, car ceux- sanctuaire, faire reluire les calices et les Ménager au clergé une semaine de re-
ci ne sont pas autre chose que la prédi- ostensoirs vivants du Seigneur, orner les cueillement pour méditer ces choses, ce
cation de Jésus consignée par écrit ; si reposoirs du Saint des saints, polir les n'est pas seulement lui offrir un moyen
bien que, durant les premiers temps, ils pierres précieuses du tabernacle, entre- de préservation et de renouvellement,
étaient intitulés: Les discours du Sei- tenir l'éclat des chérubins qui étendent c'est lui assurer, en permanence, les bien-
gneur, et qu'en ce sens, pourrait-on dire, leurs ailes au-dessus de l'arche, quelle faits miraculeux de Manrèze. Ce nom
e Seigneur est le premier prédicateur place d'honneur au service de l'Eglise ! sert aujourd'hui à désigner, tantôt la

dont les sermons ont été impriméi. O dignité des dignités! O sommet sacré grotte où saint Ignace composa le livre
Certes, loin de notre intention l'assi- de l'élévation et de l'action sacerdo- de ses exercices, tantôt les livres eux-

milation sacrilége des ouvres de l'Esprit- tales ! mêmes ui sont composés sur ces exer-
Saint avec, celles qui ne sont point ins- Cependant l'apôtre ne fait que passer cices. 'est par allusion au lieu plutôt
pirées; mais, dans certaines limites, on sur ce sommet radieux; il n'y reside pas qu'au plan de cette retraite que nous
peut affirmer la vérité de ce parallèle : de longtemps. Sa vie est courte, la phase avons ainsi intitulé la nôtre. Sans doute,
mêmequ'ilyadeuxrévélationsl'uneorale, de sa vie propre à de telles influences, elle vise le même but que la première,l'autre écrite,il y a deux prédications cor- plus courte encore, et les ouvriers sont i mais elle n'en suit pas la méthode.

- respondantes; et, tout comme la revéla- couchés par la mort dans le sillon, tandis ' Saint Ignace marque par trois ascen-
; tion écrite fut l'instrument très utile de que la fnoisson reste debout et que la sions de noms differents les degrés de. la révélation orale,sans lui être nécessai journée de l'ouvrage est loin d'être ache- 1 son élévation vers Dieu : la voie purga-. re, la prédication imprimée complète, en vée. tive, la voie illuminative, la voie unitive.
s l'immortalisant, celle de la chaire, sans Aussi, nous voudrions continuer la Nous avons tout ramené à la secondeavoir ni son efficacité, ni son origine nôtre jusque dans le tombeau, et passer, ',faisant de nos développements un paral'-

divines. à perpétuité,de presbytère en presbytère, lèle soutenu entre la vie du prêtre et
s II pour y prêcher la retraite pastorale, en celle de Jésus-Christ, partant de la sanc-
r tête à tête, à ces pasteurs qu'il nous était tification du prêtre, un rejaillissement
s- Nous voilà donc en règle vis-à-vis des si doux, jadis, d'exhorter en assemblées de la vie de Jésus-Christ dans la nôtre.
t modèles et des renseignements de l'E- nombreuses. Rien de plus fort, entre Si nous réduisons à une seule les trois
e glise. Si nous passons du point de vue toutes les passions permises ou comman- parties de l'ordre adopté par le grand
R, de la doctrine à celui de la conscience, dées à l'apôtre, que l'ambition d'étendre patriarche de la vie spirituelle sous l'au-
ts non-seulement celle-ci nous permet une son ministère au-delà de la vie, d'évan- torité duquel nous nous plaçons, ce n'est
t, telle publication, elle nous la conseille. géliser même quand il ne parlera plus, point dans le présomptueux dessein de
e Notre but, en effet, n'est pas de déserter et de réveiller dans l'avenir, des échos simplifier sa pensée, c'est pour en saisir
'e par là notre apostolat, mais de l'étendre; qu'il n'entendra pas, mais qui rejouiront l'espect le plus approprié aux conve-
s de prendre congé de notre auditoire, le cœur de l'Eglise. nances et aux proportions de notre su-

mais de l'agrandir; de mettre un terme Vous donc qui lirez ces pages,-peut- jet.
c- à notre ouvre, mais de la recommencer. être dans plusieurs siècles d'ici,-véné- De cette sorte, le miracle d'Élisée va
it Et quel recommencement si la prédi- rables héritiers de nos grandeurs, de nos devenir le type de celui que nous pour-
it cation écrite s'empare de l'attention du sueurs et de nos larmes, écoutez cette suivions. Dieu, à l'exemple de ce pro-
la monde catholiquc, donnant ainsi à la voix d'outre-tombe qui porte dans ces phète, rapetissant, en que (que sorte, son
x parole l'Eglise universelle pour assis- accents, non-seulement l'autorité de la immensité aux proportion d'un corps
n tance, et à son succès les siècles pour vét ité, mais encore celle de l'amour et passible,pour venir ressusciter l'humani-
i- durée 1 Il n'est pas permis de rêver cet celle de la mort. té dans les bras de la mort, c'est là le
st avenir, quand on n'est point capable de Ecoutez, et elle vous dira que, dans prodige de l'Incarnation; il a donnéau
e, le mériter; mais, au moins, si une telle notre temps, comme dans le vôtre, il y monde Jésus-Christ. Jésus-Christ-6ten-
rs gloire manque à nos efforts, que rien ne eut des prêtres énivrés des mêmes suc- dant la grandeur de son sacerdoce sur
n, manque, de leur part, à ce que la gloire cès, épris des mêmes illusions, bercés la petitesse d'un homme pécheur-posant
e, de Dieu à le droit de leur demander. par les mêmes amours-propres, esclaves ses mains sur les mains, ses pieds sur
i- Combien de fois, pendant ces retraites des mêmes sensualités : que leur reste-t- les pieds sa bouche sur la bouche, son
é pastorales où il n'y a pas une seule me- il aujourd'hui de leurs avantages? Un cœur sur le cour du prêtre pour le divi-

nt nute perdue pour l'apôtre,pas une de ses tombeau qui n'a peut-être point gardé niser, c'est la multiplication et la répéti-
ne paroles qui tombe à terre; où tout se leur cendre, pas plus que leur troupeau tion du premier mystère au sein de notre
es tait autour de lui, mais où le spectacle n'a gardé leur souvenir. tribu. Nous allons étudier les lois d'une
us et les vertus de son auditoire sont une Ecoutez cette voix, elle vous dira telle économie et la gloire qui nous enai- prédication plus éloquente que la sienne; qu'autrefois il y eut des prêtres occupés, revient.
is .où il n'y a point de foules visibles pour comme vous, à poursuivre des avance- Quelle gloire, en effet, dans cette sortes : l'applaudir, mais où tout un diocèse re- ments, à cultiver des influences, à bâtir d'union théandri que dont nous devenons
de présenté par ses prêtres palpite et se ré- des églises, à réaliser des ouvres qui fai- par là, les exemplaires! De même qu'elnus génère à sa voix; enfin, où, souvent, ce saient parler d'eux : qui parle d'eux au- vertu de la communication des idiomes, laur sont les vieillards qi écoutent avec res- jourd'hui ? Le ciel ou l'enfer qui les théologie attribue à la nature humainepect, et c'est un jeune homme qui parle ont reçus pour l'éternité, non ce monde du' verbe fait chair des qualifications
ais avec sévérité, pour bien marquer que la mobile et changeant, par rapport à qui divines, le prêtre investi du ministèreac- vérité annoncée n'a pas besoin d'une ils sont comme s'ils n'avaient jamais d'un Dieu fait homme, porte malgré sessi autre autorité que sa vérité même, com- été. infirmités d'homme, des surnoms quice bien de fois n'avons nous pas répété, sur Enfin, écoutez cette voix, et elle vous ne conviennent qu'à Dieu.
de cette chaire changée en Thabor : Il fait apprendra que, dans notre passé comme Aussi, c'est dans ce parallélisme éblou-

1er Décemabre 1889.



LE PROPAGATEUR DES BONS LIVRES

issantt: sacerdos alter Christus, (Ile nous Que personne ni' 'abuse don des ailu-S
voulous le considétrer le prtre atre sions de ce livre coulr ceux à qui ils
Chrisi comme Dieu homne, autre Chist s'adresse. Il est consacré à combattreÈ
conli modèle placé sur la nontague, ls imperfections ; il serait bien Idus long
auti Christ comme type des iloceni, s'il avait à faire l'-loge de leurs vertus.
autre Christ comme jugi(l des coupables, Il attaque les c"'és faibles du sacerdoce
mtttn. Chri't à l'autel, autre Clri-t en eu geucr.l, mais bien peu d'individuali-

chaire, autre Christ comme pasteur, tés sacerdtales soti justiciables dei
autr Christ comme suveur',autIre Christ toutes nos sévérités. Surtou t qIe l'on
comme réparateunr, attire Christ comme voie toujours, dans notre correction fra-.
père de la vie surnaturelle, autre Christ iernellh la solliciitide de l'amour, nont
sur son Calvaire. autre Christ par rap- l'expression d'u n e expérience incl inée,1
port à larie, autre hrist par rapport à par la fréquentation du prêtre, vers le
l'Eglise ! Peut On imaginer plus de gran- scàpicsme a son égard.
deurs accuniilees sur une seule téte ? 1Il est vrai, j'ai viu le prêtre dans son
N'y a.t-il pas là die quoi nous faire vivre, inuimité, d'un bout de la iFrance à l'autre,1
ta:tîit l' front courhé dans la poussière comme prédicateur (le letraites pasto-
par le poids de nos responsabilités, tantôt raies ; les observations du grand v'icaire
le font ploigi' dans les cieux par la su- sont venues s'a jote- en moi à celles del
bdbmufil-e uts vues et deI nos eill'ections ? l'apôtre; j'ai a uein, aujourd'hui, l'âge
Nous veuls de tracer le cadre de notre de juge et de émoin a utorisé ; mais, au
marche, loitoun dessinaI les prei'icipaux terme de cette carrière, je le déclare sur
rayounls de notre auréole. nmes souvenirs, si les hones ont baissé

L. laïque prévariique, souvent, parce à moun horizon depuis les enilhousiasmes
qu'il s'eagere ce qu'il est, le prètre dé. oplimistes du séminaire, les prétres ont1
roge jarce qu'il l'oublie: c'est pour le gardé leir piresige. Malgré les décep-1
li, faie rpmpeler que nous allons le tios de l'ge, je lur cnserve le lte

mel rve e face (de Notre-Soigneur à leipieux de mes junes années. Que d'autres
:esurr à cette s'luruîaie stature. Rt- se targuent, à leur endroit, de la philo.
viver sa foi à t'union iiidissoluihle qu'il a sophie insolente d mempris, cela prouvef
contractée avec le fils de Dieu par le sa' plus d'orgueil et d'ignorance qui' de sa-
cerdoce, le pé trer île rette convictioni gesse ; quant à moi. quoique bien in-
que le Christ est toujours pr'e"selnt et a- formides prétuxtes du pessimisme qui
gissant en lui : Christus in vobis est, et accuse, je regarde les accusateurs,
qu'il y est, non-seiuleiet l'ar reprsen- et je demeure du nombre de ceux qui
tamli, mais par une sorte d'inoculation ,respectent.
ét'riîelle, si bienfilie les moIlndes cesse- Ait reste. dans nos jtugiments sur les
r'ont d'existei, miais que, sur le tobeau hommes, nous prenons la mesure d'ap.
de toutes les créaiures, le cléaler nous préciation en nous-mème; coimbien n'au-
dira: Ti es sacerdos in oternumi! cille raient. pour trouver les prètres bons,
consid'ration est la source des plus qu'à devenir un pei meilleur ! D'antre
nobîles iespects que le pret 'e uMisSI lpart, il en est du prètlre comme (le la
poter à soimomf-. ligion ; peu de conissattce en éloigne,Quels traits sublimis communlis à bicou( de connaissance v ramne.
l'homme p:ar ce sacrent' de l'olrnuin Souvet'ses tr-avels affecteMt l'homme
détruit les péchés et qu'aucul péché ne meiial plutôt que l'homme moral, sa
peut détruire L'uage divine formee mianire d'tre ptlut q ison âme mais,
dans nouete me par lat grâce santUislit' si l'on mit d'un côte la somme de ses
est ellacée au contact d'une faute mor- ertus, de j'autre, celles de ses adver-
telle, le Christ imprime en Inous par saires, ou trouve. entre ces deux points,
l'oilination e'st iimmiotel dans notre ca- une distance incîiommiensur'able. Jugé
ractre conmme au sein des éternelles selon la perfection absolue, le prtre
splendeurs. li uroi peut fîiir lar abdicaui- peut don itre censuré ; nis en balance'
on oui par dériôuement ; ausi longtemnps avec les autres classes, aucune classe n'a
que Dieu sira Dieu, le pretre portera sa le droit de lui jeter la pie. Aussi,
couronne, soit comme diadet' de gloie pour conondre' cis- comelmpteurs so-'
duus le cil soit commnie poids d ignn e i'oPerbis, qui croient éluder le devoir (le
dans les imes de lia daitnation). llas !la vertu en la refusatit à celui qui lala iour'one de notre inu oence toiuba prch, le sacerdoce i'aurait qu'à leur
aisém mt, mais celle de la royauté sac'r- répondre avec un celèbie cardinal on.
dotale adhère aui f'ront ousarr pi" trage: "ans dotute, .le m'estime petitoi.lours, el, tandis que noirie erin' fut quland je ie considire, mais j'ai h' droit
de p'n'' la p'rUlnn' 'noitre inunt de imi'estime'r' beaucoup quand je mesans te''rme sIra de fl ic pouvoiijami compar'e
dire d' lit econd :Ucidit cor'a pi- Cet e pr '
tiu notriCet asse. pour- qu'aucun profane rie

1V

Cependant, le pr'Ar' déchoil, dans sa
partii- humaine, des cimes qu'il occule,
et s'il tombe, c'est de si hauit que sa chute'
est toujours gIrave, et que soutveut l'E-
glise en est ébranlée. Durant le cours
de cet apostolat, nous plutirons sur de
telles ruines, nois travaillons à les re-
lever, et, pout;- mieux assurer la r cus-
trulion de l'édifice, nous étudions la
nature et la cause des lézardes qui com-
promirent jadis sa solidité. Si cette ex-
hibition nécessaire de nos misères dh
famille est sujet de scandale piriisaiqnu e
pour quelques lecteurs profaunes, cher--
chant dans ces pages autre chose ilui'
lédification, voici mIla réponse à ce puri-
tanisîme erroné.

Le sacerdoce catholique considéré
danîs son ensemble, 'e(st--dire s'il s'a-
git du corps entier, dans l'ensemble de
ses personnes, et, s'il s'agit d'une seule
personne, dans l'ensemble de sa vie, est
une création sur humaine le la grace,
et une grandeur morale au-dessus de
nature. Sa pureté, comparée ià celle des
autres sacerdoces, prouve la divinié de
la religion. Sans doute, malgré cela.
ses déchéances sont pires que celles lu
simple fidèle, mais c'est parce qu'il ioinb!
en vertu de cette loi inhérente' sa mo.
ralité même: Corruptia optinîipessima.
Sans doute, ses ruines sont iumnenses,
mais c'est parce qu'elles sont les débris
de sa grandeur. Sans doute, enfin, sa
sainteté a des ombres, mais comme le
soleil que ses ombres n'enipêchieit ni de
réchauffer, ni d'éclairer, ni d'étre le roi
du firmanment.

soit fonde a mal interpreter les applica-
tious miorales de mon sujet. Cependant, 
par mesure de sureté, j'ai pris soin d.
les formuler.m sous le voile le textes latins
qui disent toutit à la consiene dis il.
téresses, et qui nie disent rien à la curio-
sité malsaine les lecteurs frivoles.

Rassuré et fortifié ipar cet épanche-
ment de mon cur:iii-udans le vôtre, prètre
di Seigneurvenez à l 'écart et repos'z-vous1
unpeu. Je veux ête votre compagnie
dans ce pri-sbytère assiégé liai' tant d'eu-
nuis, de triibulationîs et de périls. Par
élat, vous êtes lami le ceux qli soutlfrent,
et, quand vous souffrez, vous trouvez si
difficilement in ami pont' vous le rendu-e !
Le curé est l'homme le plus entouré et,
souvent, le plus seul de la paroisse.
Lisez, ntous sirons deux pour soulever-
votre fardea., Qull-le est la page de ce
livre destinée ; vous soutenir dans vos
heures tristes. à vous conseiller dans vos
doutes, à vous rendcre vainqueur dans
vos tentations, à faire couler et à essuyer
tour à tout- vos larmes ? Je voudrais la
devin-r pour la présenter à NotreSei-
îliueui, afin qit'il la bénisse et q'elle
vois soit aussi secourable que vous êtes
malheureux !

Et puis, me craignîez pas d'être contris-
té par le r-igorisme de mes leçons. Je
n'ai point visé à vous abattre, mais bien
plutôt à vous inspirer un haut sentiment
de vous-même. Vous placer- sur le son-
met de votre propre grandeur, c'est pu-
rifier votre atmosp hère en agrandissant
votre horizon: tel est le but que je me
suis proposé.

Surtout, ouvrez toujours ce livre pour
vous faire du bien, lion pour vous dis-
traire; avec avidité d'âme, noni avec
ciiuiosité d'esprit. La ime nourriture

pirituelle produit des effets différents,
uivaiti iqu'elle est prise pour le compte
le l'âne ou à destination de l'esprit.
elui-ci est absorbant par nature, et il
st, souvent, sturé d'ascétisme, tandis
lue Pâme meurt de faim. Voilà pour-
luoi on leut, à lit fois, passer ses jour-
ées en travail de spéculations pieuses
t omettre sa lecture( de piété. Combien
e prètres seraient profondément inté-
rieurs s'ils s'étaient assimilé lit moitié de
i substance qu'ils ont distribuée aux
tutres! et, au ncontraire, combien( de hi-
eles sont mieux alimentés que les prtres
nme qui le- alimentent, parce qu'ils se
iouirr'isseit de ce que les prètres leur
ervent salis le goûter.

Rais' lupuissante pour faire trembler
eux qui Iisent des choses saintes et ne
se sanctifient pas ! Je vous le rappelle,
mon checir confrère, dans l'iuttérèt de
votre l'ecture et atissi de m11on ouvrage;
:ar si vous y cherchez l'agréable, il "le
vous l'offrira pas, mais si vous lui de-
mnandez l'utile, vous n'aurez I)oint d(e
déception ei le iéditanit.Sous ce rapport,
il y at dans un livre non-seuleineit ce'
ue l'atieuir y met mais encoire e que
lit disposition du lecteur y ajoute: Qui
et Deo est verba Dei audit.

Coimlue, p>our opérer la iréforme du
prètre, il fiut non-seulenent éveiller lit
sensibilité de sa conscience, mais encore
'n r'M'ablir rexactitude, nous avons placé,
t la fin de chaque volume, des consul.
atiOns morales qui con-tituentt, pour
ainsi dire, lit casuistiquLie du sujet. Ainsi,
les discours en présenteront lt spiritua-
lié ; leurs commentaires, la théologie
pratitle. L.es discours peuvent étre sus-
pectes d'exagéirtion oratoire ; leurs notes
.justificatives, conposées de textes d'E-
rituire, de décisions d'école et d'ensei-
Cgneneits. positifs, s'imposeront d'une

iaièrei idiscutable. Nous vous en-
gag'ois donc à faire marcher de froie
la lecture de ces deux parties: la pre-
mière donnera le courage à vos résolu-
tions ; la seconde, la rigueur nécessaire
a votre confîessiont.

Et lie regar'dez pas la secoide comme
hors d'ouvre 011 remplissage. Il tn'est
pas rare que le prête, après avoir prêché
sur les devoirs d'état de loit le monde,
n'ait plis une notion correcte et doctri-
iale des siens. Les changemeits fré-
quents et inévitables, soit de la discipline
'0.énérale, soit de prescriptions diocé-
saines, expliluent cette anomallie. La
Bulle Apostolicoe sedis, ena particulie, a
modifié bon nombre d'applications théo.
logiques, et, par là, mis en] 'etalrîd les
cotfesseui-s peu stulieux qui s'obstiietii
t vivre s.r la conscience de leurîm passé
Cependant, tandis que les avocats croi.
raient leur compélence juridique ci dé.
faut, s'ils avaient interrompu pendantiI
dix ans leur abonnement ai Bulletin de
Lois, combien de casuistes jugeit ci
vivent salis remords, malgré uie lacu nî
[lis longue dans leur étude des règle
eccleiastiques, tI'ouvatt plus coinmodt
de présumier que les règles ancieine,
ne changent pas, pour ne point se doluicu
la peine d'ettidier les nou velles.

Si je i'attarde sur ces explication!
préliminaires, mon cher 'onfré-e, c'es
avec lasollicitude du coeurù àvotre égard
Certes, je n'aurai qu'à suivre ma pent
en im'effo-çait de ne î,as combattre Il
relâchement des consciences par les exa
gérations de doctrine. Cepuindani, poi
- iieux réussir, autant je tâcherai du
Ïnettre le ioi-mèmie dans les exhorta
tions) autant je m''Lacerai dans la di
u-ictioîi thiéologiqueî, celu cédaîtt lat paroi,
inx atuteur is les plî us tem1 pérés. N'est-c1

point déjà mille fois trop d'honneur e
de responsabilité pouri na mîlisère, quI
d'avoir à continuer, auprès du saceudoc
catholique, cette belle prédication d
saint Paitlul: Admoneo te ut ressuscite
gratiant Dei qttu est in te, per impositioneî
mnanuuiî?

Que Dieu ite tcp"sved'aggraver Su
nit tète le poids d'une si o utde tâch

Au reste, -i j'ai etl)lla ténmér'ité de in'e
cha-et- C'est dans laIdcoîmvictioli q(II(
pour ofir au clergé une excellente rt
traite, il nî'est besoin li d'autorité persoi
Lielle,'Ili de composer un chef.d'œouvr.
d'oiginahmté, il suflit. de lui dédier u
résumé substantiel, ordonné et actualis
de la spiritualité sacerdotale. 'l'el est l
but que je me suis proposé. Ce sera
la consolation deltua vie et l'espéranc
de nma mîotsi je l'avais atteinît.

t i
il
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A;. La parole de e ieu, d'après M. lah-LA CHI REIbL hé CoN111Ato, ifssionnaire apostolique.
-1. Ce qu'elle est : le Verbe de Dieu ;
la commuiication de la lumière divine
à l'homme, le pain de l'ame ; -11. Dis.Cpositiois pour la bin entendre ; foi, do-
edciité, soif de la vérité.

i. La parole di hiru. pai- M. Il'abbéNOUVEAU RECUEI L DE I Ax:1.1x1: missonnaire apostolig e.-1.
Nature et puissauce de la parole degOllIÓeeS, IRll ÎOU et F Ol0DS ieu,;-l. Causes de son peu de fruit
parmiit nous.

INÉDITS SUR TOUTE[ Il

LA DOCTRlNE CHRÉTIENNE La Révélation et son dépôt: les Livres

:s-osi:s l.S rs uîno,: o1 rt.: Er ii rN Saints

f1 PA NS UN IO LT IR I 04 N 1 1La ré éaitiol, î 'ap-ès le Coxc uU
1O 1l.TOI'D il Taleulr de la RIisonî 1t de

1 la Revelationî ; -1l. Autorit( de la Tra-
A NOTRE EPOQUE dIition et de fEcriure sainte ; règles

pour bien interprèîer cette deriîîere.
d'a près N. S. 1'. le Pffl, NN. SS.

'. Nécessité die la Ilévélatio, d'après
ics érêques, les missioa ires, des religieu.' .A'l'b IlErlî-Iso ER, doceur, pr-ofesseur-

de di//rents ordres,les prédicatieurs de de thaolog ' à a FacuIté deW utzhourg-1. L'humani té abanîdouée à elle-stations, les eturés, chapelais même n'a ja;iimais réalisé l'idée (le la
et aumoniers. vraiie religion, et laissée à elle-même,

elle est impuissante à le réaliser ;-Il.
Par M. LELANDAIS La riligioi rèvélée p-ut seule nou ins-

trmire et nous conduire à nos destiiées.
cur-'--oven de 1'erer

3. La rrééation considérée dans son dé-
amuri lu C/oi.r de la /rCdica)in conlte-poJraLc pt et si juges, d'après M. l'abbé H En-

SENT, Ch;toin' à la cathedrale de Cou-
TI0S/EJil ilTION tances. - 1. Dépôt de la Révèlatioi:

Ecriture saiilte et Tradition : valeur de
5 volumes i n-8..............Prix : 87.5j une et de l'autre ; -lt Juges et inter.

pèrtes de la loi aucieuie et surtout de
TABLE DES MATIÈRES lloi iiouelle; droits de la raisoin pri-

.veeen cette matière : -111. e 'it il se
DU PRE.NIEn VOLUME faire des rèvélations d'-piis Notre-Sei.

Inluear Jesis-Christ ? Y eni a t-il ? Et
INSTRUCTIONS PilÉLIMINAIRES quelle est leur autorité ?

Erreurs et maux de notre Epoque.-

Remèdes

1.Les.', rettr t les mauix (le nlet,-épo-
q tir, (d'a près notre Saiîî-Père le pape ie
IX-l. Esrreuirs et attaques de l'impiété
a sujet du surunatuîrel et de la revélation,
de Dieu et de ses oeuv-es, de l'auto-ité et
du di-oit de la sainte morale, de l'Eglise
et du Siège apostolique ; condamnationt
de ses errenrs--Il. Appel au zèle des
pasteurs pour combattre et réfuter ces
ifun.estes eirreuirs par la parole et les
eerls, la science et la prière.

2. La graide et-i-eu- de niot-e époque:
La religion naiturell, d'après Mgr- P.-
-iîItn, évèque le Nimes.-l. Au point de
vue du dogme, la religion niatu-elle n'est
qu'un affaiblisseeint (e lumière qui
iiène an double abîme de l'er-euir et de
la i-épi-obation ;-11. Au point de viie de
la morale, c'est un aîbaissemnent de digni-
té qui conduit à des complicités honen-
s-s avec les passions ;-III. Au poinît de
vue du culte, c'est inou pas un athéisme
spécialif, mais une soi-te d'athéisme
pratique pou- les individus comme pour
les nations.

:. La lutte entre le naturalisme et le
surnaturalisne, d'après Mgr DE LA BouiL.-
LEntE, archevèque de Perga, co-adjuteutr
de Bo-deaux.-l. L mal actuel, c'est le
natu-alisme, liii veut r'enîve-ser les so-
ciétés et perdie les âmes ;-II. Le bien,
c'est l'ordre surinatui-el qui souitiel! et
relève les sociétés et les âmes ei les rap-
pr-oclh.int le Dieu. Pèleriiiage en l'hon-
neu- de la sainte Vici-ge.

4. L'qitnorancc en matière de religion,
d'apriès Mgr- PLANTIEn, évèque de Nmes
-. Son existence coinstatée chez le peu-
pe, les prêtendus savants et lettrés :
joun-iîalistes, romanciers, historiens, phi-
losophes, industriels, etc ;-ll Ses ellts
désasti-eux: elle anéantit les fi-uits de
lincarnation ; elle est fatale au salut des
hommes ; elle est ui pi-incipe d'abaisse-
ment moral et conduit à l'apostasie.

5. L'instruction religieuse, d'après Mgr
DE LA 13oUILLERE, ai-chevêque de Perga,
coadjuteu -de Bordeaux-L Importance
de l'insti-uctioni ieligieuse ;-Il. Suites
fatales de l'ignoriance eii matière de re-
ligion.

'. Les Livre's saints, d'apis M. l'abbé
DAurîmî, clhaioi ne <le Saint-Deii is,ancien
doyen les Clhaî pelainis de Sainîte-Genîeviè-
ve de Paris.-l. C qu'ils sont: les livres
les plus Licienis, les plus beaux des li-
vres diviis :les respecter, les aîmer et
les étudier ; -Il. Leur autorit : elle
est fonidée sur l'inspiration dle Dieu, sur
l'épreuve de la science, la con foiriiité
avec la traditioni, l'autorité même le
l'Eglise.

5. Vérocité des livres du Nouveau 7sta-
ment, d'après MgI- DE SALiNis, aicien ar-
chevêqueI d'A uclh.-Elle est établie par
cela même que los apÔtres n'oit pui etrd :
I. Ni trompés : la nature dis lfaits qu'ils
iacoitient résiste à culte supposition ; -
Il. Ni trompîeiirs : les iniimitables carac-
tères de vérité que porte avec lui le té-
inoiguage les apôtres, pour la for-me
comime pour le fondrl, l'absence de
moy-ens et d'iintéèts, i permîuettent pas
(le les regarder comme tek.

CIIAPITRE I1
Preuves de la Revelation, les Prophéties

et les Miracles

1. La Prophétie. p:pr M. Pabhó LELA-
[mis, auiteuII du hoix.- I. La prophétie
est possible, car elle a existe, et puis
Dieu sait l'aveniri et peut le faire coiinai-
t-e ;-11. La prophétie est uit fait diviii,
pri-otvlié pahi'listoirie- des peuples. par le
ca-act're et la vie les proplhètis ;-!Il.
La prophliétie prouve iic0iblemtnt le
gr and fait de la Révélation.

2. Les Prophtétis publiées dans ces der-
iiers Temps, par Mgr DUPANLOUP.-l. Et
matière de choses su-naturî-elles, tout re-
jeter e priiicipe set-ait iIsensé et imlIpie
-11. Tout admettre ci fait se-ait supe-
sitieux et lémé-aire.

3. Le Mracle, pi M. l'abbé LULANoAs,
-I. Le iracle est possible et presque
liîcessaire dais les premiers temps du
christianisme ; -IL. C'est ui fait qui
peut, se coistater ; et, bien constaté, il
p-olive la vérité le la doctriine ou de
l'institution qu'il appuie.

CIAPIT1\E IV

Objet de la Révélation: La Foi et les
Mystères;leurs rapports avec la Raison

I. La -oi catholique, d'après le C-NeCLE
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DU VATICAN.-I. La foi en elle-même ; sa Embrun.-I. Nécessité de le savoir, de
nature et son objet ; ses motifs et ses l'étudier et de le prêcher -- II. Nécessi-
moyens -II. Rapports de la foi et de la té de faire passer la foi de notre cœur
raison. ýuoique la foi soit au-dessus de dans nos ouvres.
la raison, il ne peut y avoir de désaccordj
entre l'une et l'autre ; elles se prêtent 2. L'Existence de Dieu, par son Emi-
même un mutuel secours. nence le cardinal BiLLIET, archevêque

de Chambéry.-Elle est prouvée : I.
2. Nécessité et bon sens de la Foi, d'après Par la raison : 1. Croyance universelle

le révérend Père CAUSSETTE, vicaire gé- des peuplqs ; 2. le spectacle de la natu-
néral et supérieur des prêtres du Sacré- re ; 3. la nécessité d'un premier mouve.
Cour de Toulouse.-I. Croire est une ment ; 4. la création de l'homme ; -[.
loi essentielle de notre|nature en général; Par la révélation : 1. témoignages de
-II. Croire est une nécessité de chacu- l'Ancien Testament; 2. témoignages du
ne de nos facultés en particulier. Nouveau Testament.

3. Attaques contre la Foi et l'Église, d'a- 3. Les attributs de Dieu, d'après le Pè-
près Notre Saint-Père le pape PIE IX.- re GRATRY, de l'Oratoire.-La vraie dé-
I. Attaques ouvertes et cachées des ra- monstration de l'existence de Dieu dé-
tionalistes et autres impies modernes montre en même temps ses attributs : 1.
contre la foi et l'Eglise catholiques ;-II Son infinité en tout sens et dans tout le
Combien est raisonnable notre soumis- possible ;-son immensité et son éterni-
sion à la foi et à l'Eglise de Jésus- té ;-son existence nécessaire; -sa sim-
Christ. plicité et son utilité ; -son immutabili-

té et sa toute-puissance ;-I. Elle prou-
4. Les Mystères, d'après M. l'abbé GRo- ve encore que Dieu est la vérité, la

ZES, aumônier de la ROQUETTE, à Paris. beauté, la bonté, la liberté, la force, la
I. Nécessité des mystères prouvée parla. justice... infinies.
raison et l'expérence ;-II. Raison des1
mystères fondée sur l'état actuel et les 4. L'Athéisme, ar Mgr DEsPREZ, ar-
divers besoins de notre nature déchue. chevêque de Tou ouse.-I. L'athéisme,

le plus grand mal de notre époque, se
5. Les mystères de la Foi, par Mgr BE- présente à nous sous trois formes : I. l'a-

LAVAL, évêque de Pamiers.-I. Les obs- théisme formel; 2. l'athéisme implicite;
curités de la foi catholique n'en affai- 3. l'athéisme pratique ; -Il. Devoirs
blissent point la certitude ;-II. Elles en des catholiques dans le temps présent: I
révèlent, au contraire, l'excellence et les la confiance ; 2. le prosélytisme ; 3. le
bienfaits ;-IlI. Elles rehaussent enfin bon exemple.
le mérite de notre obéissance.

6. Droits et limites de la raison en
matière de religion, par Mgr DUPONT DES
LoGEs, évêque de Metz.-Les hommes
qui, en matière de religion, ne veulent
admettre que les vérités accessibles à la
raison, par une étrange contradiction :
-I. Ferment volontairement les yeux
aux vérités que leur raison peut attein-
dre ; - 1 1 . Et s'érigent follement en ju-
ges de celles qui sont au-dessus de sa
portée. CH-APITRE V

Fautes contre la révélation: le doute

et l'Incrédulité,

1. Le doute en matière de Foi, d'après
Mgr PAvY, évêque d'Alger.-I. Sa notion
précise et son caractère principal à sa-
voir une maladie de l'âme ; -II. Ses
causes théoriques : l'ignorance, le mau-
vais usage de la raison et les impressions
du dehors ; ses causes pratiques : la fai-
blesse et le découragement, la vanité et
la jeunesse, les déréglements du cœur.

2. Remèdes au doute en matière de Foi,
d'après Mgr PAVY, évêque d'Alger.-I.
Si le doute vient de l'ignorance, il faut
s'instruire; s'il vient de la vanité, il
faut s'humilier ; -IL Vient-il des im-
pressions du dehors, il faut rompre avec
l'occasion mauvaise ; vient-il de la pusil-
lanimité d'esprit, il faut se rappeler les
promesses de Jésus-Christ ; vient-il du
déréglement des mours, il faut y mettre
un terme.

3. L'Incrédulité, d'après le révérend
Père CAUssETTE, vicaire général, supé-
rieur des prêtres du Sacré-Cour de Tou-
louse.-Les causes principales de l'incré-
dulité sont : -I. La volupté ; -Il.
L'orgueil ; -III. La cupidité.

3. L'Incrédulité, d'après M. l'abbé LE-
BREC, vicaire général de Coutances, Pro-
tonotaire apostolique et prédicateur de
stations. Elle est : I. Suspecte dans ses
sources ; -II. Ruineuse dans ses fonde-
ments ; -III. Funeste dans ses effets.

PREMIERE PARTIE

DOGME

PREMIÈRE SECTION

DIEU ET SES RUVRES

CHAPITRE I

Dieu, ses attributs et les attaques
dirigées conte eux

1. Le symbôle des apôtres, par Mgr
CVALANDoN, archevêque d'Aix, Arles et

5. Pourquoi il y a des athées, d'après le
R. P. GRATRY, de l'Uratoire-I. Pour-
quo et comment y a-t-il des athées ;-Il1

Pourquoi il y a, aujourd'hui, une école
d'athéisme plus scientifique que l'athéis-
me ancien.

6. Le spiritisme, par Mgr DEsPEEZ, ar-
chevêque de Toulouse. Le spiritisme,
comme doctrine, comme procédé prati-
que et comme société religieuse, est en
opposition : -I. Avec les prescriptions
divines ;-II. Avec la foi et la morale
évangéliques ;-III. Avec l'autorité de
l'expérience, et la santé des esprits.

7. La Providence, par M. l'abbé C...,
ancien professeur de philosophie. L'exis-
tence de la Providence ressort :-I. De
la nature de Dieu ; -Il. De la nature de
l'homme ; -III. Du témoignage uni-
versel.

8. La Providence, par Mgr PERRAUD,
évêque d'Autun, Chalon.-I. Le dogme
de la Providence est fondé sur les té-
moignages de la raison et du paganis-
me, de l'Ancien et du Nouveau Testa-
ment ;-1I. Réfutation de l'objection ti-
rée des injustices dont nous sommes té-
moins ou victimes.

CHAPITRE II

La création.-Les anges.

1. La création, par M. l'abbé NoEL.-I.
Notion vraie de la création ; -11. (Eu-
vre des six joun.

2. Les anges, par M, GoHIN, curé de
Munneville sur-Mer, diocèse de Coutance-
-I. 1. Nature des anges ; 2. Epoque de
la création; -3. Leur nombre : -Il. 1.
Fonctions des anges près de Dieu et près
des hommes : 2. Objet de leurs connais-
sances. Connaissent-ils la pensée des au-
tres anges et celle des hommes ? 3.
Comment communiquent-ils entre eux 1
Parole, illumination ; 4. Comment com-
muniquent-ils avec les hommes? 5.
Connaissent-ils l'avenir :-III. 1. En
quel état furent-ils créés par rapport àra
grâce? 2. Leur épreuve et leur chute;
8. Confirmation es bons anges dans la
sainteté et le bonheur.

3. Les saints anges, par M. l'abbé E.
SOYER, auteur de divers ouvrages sur
les saints anges.-I. Société des anges et
des hommes ;-II. Perfection des anges;
-III. Imitation des anges.

CHAPITRE III

L'homme, ses aoultés et son importance'
dansla création.

1. La création de 'homme, par M. l'ab-1

bé CROZEs, aumônier de la Grande-Ro- sort :I. Des figures des rophéties sur
quette, à Paris.-L. Formation du corps; Jésus-Christ, contenues ans l'Ancien
-Il. Création de l'âme et son union Testament et réalisées d'après le récit de
avec le corps. l'Evangile ;-II. de sa vie, de sa doctrine

sa divinité est incontestable ; sa vie, ses
bienfaits, doivent être le sujet de

nos méditations.

1. La chute de l'homme, par Mgr DU-
PONT DEs LOGEs, évêque de Metz.-1.
Chute de l'homme par le péchépriginel;
-II. Nécessité de la grâce de la Ré-
demption par Jésus-Christ. Conséquences
et réflexions pratiques.

2. La connaissance de Jésus-Christ, par
Mgr DE MARGUERY, évêque d'Autun,
Châlon et Mâcon.-I. Oubli des premiers
éléments de la foi sur Jésus-Christ;-II.

,Nécessité de nous rappeler Jésus-Christ,
pour comprendre l'économie de la reli-
gion et les desseins de Dieu sur l'homme.

3. L'Incarnation, d'après VNTURA et
GRAURY.-I. Possibilité et convenance
du mystère considéré dans son image :
l'homme ;-II. Enseignement catholi-
que sur le mystère et solu'ion des diffi-
cultés ; ses bienfaits et sentiments qu'il
doit nous inspirer.

4. L'homme-Dieu, d'après M. l'abbé

2. Bonté de Dieu envers l'homme dans
'oeuvre de la création, par M. l'abbé LE.

LANDAIS, auteur du Choix.-l. L'homme
est l'être le plus parfait et celui auquel
tout se rapporte dans la création des
êtres visibles ; - II. La nature lui pré-
sente ce qui est.nécessaire : 1. A la santé
et au bien-être du corps ; -2. Au déve-
loppement de son esprit ; 8. Pour le
contentement et l'élèvation de son cour.
-L'étude de la nature élève l'homme à
Dieu.

3. Dignité de l'homme aux yeux de
Dieu, par Mgr RAvINET, évêque de
Troyes.-I. L'origine de l'homme, telle
que la racontent nos saints Livres, est
une admirable démonstration de la di-
gîiité de l'homme aux yeux de Dieu.-
Chute de l'homme et ses conséquences;
- II. Exposition et réfutation des systè-
mes anciens et modernes sur l'origine de
l'homme, en dehors de la révélation.

CHAPITRE IV

Destinées de l'homme

1. De la vie future, par M. l'abbé C...,
ancien professeur de philosophie. La
vie future ou la fin de l'homme est prou-
vée : Par la nature de l'homme, par son
désir du bonheur et son espérance de
l'immortalité.-II. Par la nature même
de Dieu, sage, juste et bon.

2.La destinée de l'homme, par M. l'abbé
CHRESTIA, prédicateur du diocèse de Pa-
miers.-I. Dieu est la destinée de l'hom-
me, comme le prouve la nature inani-
mée, et surtout la nature de l'homme,
que ne peuvent satisfaire nila puissance,
ni le génie, ni la fortune ; -I. Raisons
de cette destinée : Dieu seul peut satis-
faire l'esprit et le cœur de l'homme,
remplir sa vie.

3. La destination de l'homme, par Mgr
LACRoIx, évêque de Bayonne. C'est : I.
De connaitre Dieu ; -I. De le servir
et l'aimer ; -II. D'aimer aussi ses sem-
blables.

DEUXIEME SECTION

JIESUS-CHRIST ET LA RELIGION

CHIAPITRIE I

De Jésus-Christ et de l'Incarnation

Jé-us-Christ est le sauveur di l'homme déchu
sa connaissance est absolument nécessaire;

VIE

R. Po LACORDAIRE
PAR

M. FOISSET
conseiler honoraire à la cour d'appel de Dijon

DEUXIÈME ÉDITION

2 forts vol. in-12.......Prix : 82.00

DEJRUT8 AUTHNT1RS
DE LA

8acé8 wIttrgaitoR it
BOUGAUD, vicaire général d'Orléans.-l.P
Jésus Christ est le principe d'unité entre P
le monde matériel et le monde spirituel; M. L'ABBÉ FALISE-11. Il est le moyen de vie pour les âmes,
en leur donnant amour et force;-1I[. Il
est la fin de l'homme et du monde, qui Traduits du latin par un prêtre du
ne peuvent vivre que par lui et pour lui. Diocèse de Tournai avec l'assentiment

de l'auteur.
5. La divinité de Jésus-Christ, par Mgr

DARBOY, archevêque de Paris. Elle res- i très fort vol. in-12........ Prix : 75 cts.
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et de sa morale;-III. de se s ouvres;
miracles; conversion du monde ; éta-
blissement de l'Eglise.

6. La divinité de Jésus-Christ, par Mgr
JOLY, archevêque de Sens. Elle résulte:
I. De la sublimité de sa morale ; -II.
De la manière dont il l'établit ;-III. De
la manière dont il la confirme.

7. La connaissance intime de Jésus-Christ,
par M. l'abbé RAULINE, missionnaire
apostolique du diocèse de Coutances.-
Ineffable bonté de Jésus-Christ pour
tous les hommes, même sous le rapport
temporel ; -II. Son infinie miséricorde
pour 'les pécheurs sous le rapport
spirituel.

8. La Rédemption, par Mgr RAVINET,
évêque de Troyes.-I. Faits admirables
de la Rédemption, ineffable bonté de
Dieu envers les hommes ;-II. Indiffé-
rence et ingratitude des hommes à l'é
gard de Dieu.

FIN DE LA TABLE DU PREMIER VOLUME

IMIT AT ION

DE

JESUS-CHRIST
EXPLIQUÉE VERSET PAR VERSET

AVEC TRADUCTION NOUVELLE

Par M. Herbet
Chanoined'Amiens

2 volumes in-12, reliés........Prix : $S50

LA FRANC - MI fONNGRIB
ET

LA REVOLUTION
PAR

Le R. P. Gautrelet
de la compagnie de Jésus

I fort vol. in-8...........Prix 1.88
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CARTES DE BONS SOUHAITS
POUR LE

~TOTJVEL Ii-A1\T
Ioils avons le phis g'an( choix (le cartes du JOUR DE L'AN,

aux prix suivanlts :

La douzaine 25 C.
40c.
50c.

" " Z5 c.

Chaque :1 c. La douzaine $1.00.
S 4 c. " $1.50.

" c. $2.00.
" c. - $2.50.

Dans chaque prix, nous avons les inscriptions
nous pourrons assortir ou clhoisir au gott de nos

Chaque 10 e.
"15 c.
" 20c.

"25 c.

suivantes que
pratiques :

Souvenir.
Joyeuse année.

Heureuse année.
Souhaits sincères.'

Mes meilleurs souhaits.

Bonne et très sainte année.
Mes souhaits et mes vSux

Portv-lui mes veux sincères.
Souv'ir affr:tueux d'un ami.

Que tous vos désirs se réalisent.
SQuvenir affectueux d'une amie.

Le souvenir est l'aime de la vie.

Recevez tous mes vSeux de bonheur.
Agréez mes souhaits de bonne année.

Recevez les voux d'un cour dévoué.
L'hommage est modeste, mais il vient du coeur.

Les amis sont des parents choisis par le cœur.
Toutes mes pensées sont des souhaits pour votre bonheur.

Mes félicitations et mes meilleurs souhaits en ce beau jour.
Puisse le ciel bénir les voeux que je fais pour votre bonheur.

Puisse tout vous sourire et mes voux vous porter bonheur.

L'amitié est une fleur que l'on cueille dans toutes les saisons.
Nouvel an, jour de Joie, sème le bonheur sur tes pas

Sur la croix, les vertus prennent naissance.
La vie sans souvenir est une fleur sans rosée.
La fleur a son parfum, l'amitié sa douceur.
Puisse le nouvel an vous apporter la joie.
Pour i pensée il n'est pas de distance.

Nouvel an, sois pour tous jour de joie.
Recevez l'hom(ae de mes souhaits.

Va où je voudrais être moi-même.
Noël ! Noel !1allons à Jésus.

NIes souhaits bien sincères
Bonne et heureuse fête.
A ceptez mon souvenir
U'mitié charme la vie.
Joyeux anniversaire.
Amitié pour amitié.

Pieux souvenir.
Bonne année.

CARTES CRYSTALLISÉES avec les mêmes inscriptions pour 10, 15.
20. 25, et ?0 cents chaque.

CARTES SUR PORCELAINE, peinte à !a main pour 35, 40, 50, 60,
65 cents, $1.00 et $1.25 $1.50, $2.00 et $2.50 chaque.

CARTES AN('rLA[SES pour NOEL et JOUR DE L'AN, dans les mèmes prix.

SACHETS!! SACHETS!!

En peluche et satin de toutes couleurs mn boites pour 15, 20, 35, 50,
15 ets $1.0o, $1.25, $1.50, $2.00, et $2.50 chaque.

BOITES DE TOI LETTE, mi pluche pour $1.25, $1.50, $2.50, $3, $4, $5, $12.

do A OUVRAGE do do do $2.50, $3.00, et $5.00.

do A BARBE do do do $1.75, et $3.00.

do A ODEUR do do do $1.25, $1.75, et $2.00.

do A BIJÔUX do do do $1.25.

do DE PAPETERIE, 50 c., 75 c., $1.00, $1.50 à $3.00, $5.00, $7.50.

SECRÉTAIRES EN BOIS pour $1.75, $3.00, $5.00, $8.00 et $10.00.
SECRETAIRES EN CUIR pour $7.50.

ALMANACHS FRANCAIS
POUIB 1890

\LMANACII de la sante et de l'Hygiène à l'usage des familles et des
communautés religieuses. in-18......................Prix: 1.5 cts

ALMANACH des dames et des demoiselles. in-18.................Prix : 15 ets

ALMANACH de France et du musée des familles, publié par la société
nationale, in-18........................Prix: 15 ets

A LMANACI de la chasse illustrée. in-S°............. . . . . . . . . . . . . . .Prix : 25 ets

ALMt(ANACII manuel du imagicien des salons. in-18............Prix : 15 ets

ALMANACH de l'amateur des tours de cartes. in-18.......Prix : 15 ets

ALMANACH de la basse cour et de la ferme.in-18.........Prix : 1.5 ets

ALMANACH du bon catholique. in-18.....................Prix : 15 ets

ALMANACH du bon tonet de la politesse française, in-18.......15 ets

ALM ANACH des jeux. in-18........................... ................ Prix : 15 ets

ALMANACH de l'Ouvrier. in-18......... ......... ............. Prix : 15 ets

ALMA NACH des devinettes pour rire. in-18............Prix: 15 ets

A LMANACH des Chaumières. in-18................... Prix: 15 ets

ALMA NACH de la basse cour. in-18................................Prix: 15 ets

ALMANACII du savoir-vivre, petit code (le la bonne compagnie, iin-18 15 c.

A LMANACH manuel de la cuisinière. in-18.......................Prix: 15 ets

ALMANACH manuel de la bonne cuisine et de la maîtresse de maison,
in-18........................................................Prix : 15 ets

ALMANAChII de la mode illustrée et des mères de familles. in-8 Prix: 25 cts

A LMANACIH du langage des fleurs. in-18.......................Prix :15 ets

ALMANACH scientifique. in-t8................................ ...... Prix :15 ets

ALMANACH les familles chrétiennes. in-8...... ...... ............ Prix :15 ets
ALMANACH Gressent,essentiellement agricole et horticole. in-18 Prix: 15c.

ALMANACH du jardinier. in-18......................Prix :15 cs

ALMAN ACH du Voleur, illustré. in-8.............. ................ Prix : 15 ets

ALMANACH de Parmée française. ii-18............... ............. Prix :15 cts

ALMANACII-Albumn des célébrités contemporains. in-8........Prix : 25 cts

ALMANACH de l'assomption. in-8.....................Prix :15 cts

GRAND ALBUM DE CARICATURES, par Cham.in-8........Prix: 25 ets

LE COIN DU FEU, almanac, illustré.............. .......... Prix :15 ets

ALMA 'ACH agricole, historique etc de J. B. Rolland & Fils Prix : . cts

ALMANACII des familles..........................Prix : 5 ets

ALMANACH du Peuple......... ...... ................................ Prix: 5 ets

LE CANADA ECCLESIASTIQUE pour 1890..................Prix:25 ets

ORDO pour les prêtres.................................Prix : 25 ets

ORDO pour les chantres.................................... ............. Prix : 10 ets

CALENDRIER ecclésiastique.............. ........................ Prix : 5 cts

CA LEND R IER de la Puissance...... .............................. Prix : 5 ets

CALENDRIER à effeuiller des enfants de Marie.............Prix : 25 ets

PRO NES
REDUITS EN PRATIQUE

POUR LrS

DIMNACE[Sl[T LES PRIPAllS f1[1S DE I.flift

AVEC UNE TAII.E INDICATIVE DES l'oNES A

UNE MISSION OU A UNE IIETRAITE

Par J. BILLOT

" cien ''ii'ecteude séminaire

2 vol. ii-se.. Prix 81.50, reliés 82.50

EXPLICATION

EVANGILES
DES T)IMANCHTES

E.:T DE QUELQUES

FÈTES PR INCIPALES DE L'A NNÉE

PAR

C. G. de la Luzerne
ancien éveque de Lausanne

2 fort vol. in.8..'........Prix : -1.50
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ternée devant le Seigneur, faisant mon- Voyant qu'elle se consume en d'inuti-
ter ses prières vers les hauteurs célestes les efforts auprès des hommes, la vierge
d'où elle attendait le secours. chrétienne a recours à Celui qui lui a

Au bout de quelques heures de com- mis au cœur une résolution si héroïque.
bat, ce ne fut plus, au-dessus et autour Elle tombe à genoux, lève au ciel des
des fortifications, qu'une grêle de jave- yeux où se peint l'inexprimable angoisse
lets, de flèches et de pierres, qui s'entre- de son patriotisme désolé, et, les mains

F1 E U I L LE 'Tu O N croisaient et s'entre-choquaient en tous
sens. L'assaut fut impétueux, et la dé-

DU fense vigoureuse. Parfois même au plus
fort de la lutte, on voyait debout sur les

PROPACATEUR DES BONS LIVRES remparts des femmes gauloises, dont les
bras nus, semblables à des catapultes,
lançaient au loin des quartiers de rochers.
De part et d'autre, jusqu'à la tombée de
la nuit, assiégeants et assiégés firent deLE véritables prodiges de valeur, sans autreEA^résultat que de garder chacun leurs po-
sitions respectives de la veille.B A.P i' E IVC Repoussés avec perte par les Parisiens,
Clovis et son armée n'en résolurent pas
moins de ne reprendre le chemin deDE LA FRANCE Soissons qu'après avoir triomphé de la
résistance énergique de Lutèce.

PARNous ne nous arrêterons pas à décrire
avec tous leurs détails les différentesL'ABBÉPRIGAUD, tentatives du conquérant pour s'emparer
de cette ville, dont il voulait faire leDU DIOCÈSE DE MOULINS centre des opérations guerrières, qu'il
combinait dans le but de réunir à sa
couronne tout le nord des Gaules.
L'importance de cette conquête, au point

CHAPITRE III de vue, stratégique, n'échappait à person-
ne : elle n'échappait pas surtout auL'!ange tutélaire de la patrie génie militaire de Clovis.

D'ailleurs, la prophétie du vieux drui-
I. La ville de Lutèce.-- Il. Enfance de Geneviè- de des plaines de l'Ailette lui revenait

ve de Nanterre. - III Ses épreuves et son at- souvent à l'esprit. La première partie
titude devant Atta. - IV. Clovis sous les s'était accomplie, n'en serait-il pas demurs de Lutèce. -V. Geneviève au camp des même de la seconde ? Le boulevard deFrancs.-VI. Geneviève ravitaille la ville affa- mameudesaeone .aLe beare
mée. -VII: Un ex-voto à Montmartre.--VItI. la puissance romaine était tombé entre
La Patronne de Paris.-IX. Raisons providen- ses mains sans coup ferir : le boulevard
tielles des échecs de Clovis devant Lutèce. de la puissance gauloise n'aurait il pas

le même sort, quand ce ne serait qu'au
(suite) prix de longs et meurtriers combats ?

Ainsi raisonnait le roi des Francs, et
Vous n'avez pas perdu le souvenir il voulait agir en conséquence.

de ce que fit, pour votre sauvegarde, le Clovis tenta donc plusieurs autres as-Dieu des chrétiens, en face du farouche sauts, mais sans plus de résultats. Alors,Attira ? En ce moment, ce ne sont pas que faisaient les vaincus, pour se dé-des hordes de barbares inconnus qu'il dommager de leurs échecs successifs
nous faut refouler des bords de ce fleuve sous les murs de la cité parisienne, etqui nous protège de son cours : c'est une aussi pour refaire leurs forces et leursarmée composé de peuples divers, dont provisions épuisées par la longueur dudont plusieurs même sont nos anciens siège ? Durant les armistices, ils par-
alliés. Si le Fléau de Dieu est venu se couraient le pays d'alentour, répandant
briser contre nos faibles remparts, que sur leurs pas la terreur, le ravage et la
n'adviendra-t-il pas de ce jeune conqué--mort.
rant, qui n'a reçu jusqu'ici du ciel d'au- Dans cet intervalle, il arriva un inci-
tre mission que celle d'éprouver notre dent qui mérite d'être rapporté.
courage, et non pas de le vaincre 1 " Un joyW,2'armée assiégée avait essayé

Il est facile de deviner l'accueil fait par une sortie audacieuse, de.jeter le dé-
par le peuple parisien à ces patriotiques sarroi parmi les troupes franques ; mais,
paroles, auxquelles le ton inspiré de la obligée de se replier en désordre, quand
vierge donnait l'air d'une prophétie. elle fut rentrée dans la ville, grande fut

Partout on court aux armes ; on exhu- l'émotion des citoyens de Lutèce. Un
me les étendards des catacombes de la certain nombre des principaux chefs de
capitale ; on reconstitue les milices ; on l'armée parisienne étaient restés au
équipe de nouveaux bataillons ; et bien- pouvoir de l'ennemi. Ce ne fut que gé-
tôt les remparts sont complètement gar- missements et lamentations. Qu'allait
nis de soldats résolus à les défendre au devenir la cité, privée de ses plus valeu-
prix de leur vie. reux guerriers 1

Grâce à Geneviève de Nanterre, la ré- Geneviève, informée de ce malheur,
sistance sera prête à Lutèce, quand son- accourt pour mêler ses larmes aux lar-
nera l'heure de l'attaque. mes de Lutèce en deuil de ses meilleurs

Cette heure, retardée par les longs défenseurs.
préparatifs de l'armée assiégeante, finit Elle veut voler à leur délivrance.
enfin par arriver. Près de deux mois Elle entre, toute éplorée, dans le sanc-
s'étaient écoulés depuis l'apparition des tuaire où elle a coutume de recomman
Francs, et l'on était arvenu au mois des der à la protection divine ses grandesan-
Grandes Herbes (juillet), lorsque Clovis, treprises. Quelques instants après, elle
las de combats partiels, se décida à ten- en sort l'âme fortifiée du plus consolant
ter un assaut général. espoir. De là elle se dirige d'un pas

alerte vers la porte qui donne accès au-
près du quartier où se dresse la tente
royale de Clovis.

De grand matin, à la pâle clarté de la On se presse autour d'elle afin de la
lune à son déclin, tout était sur pied détourner d'un projet si téméraire. Que
parmi les divers campements installés en va-t-elle devenir au milieu de cette dan-
race de la cité celtique. D'immenses gereuse excursion ? Que deviendra, si
clameurs retentirent dans les airs, et elle y succombe, la défense de la cité
ébranlèrent les échos endormis de la ré- don t elle est l'âme ? Pourquoi, colombe
gion : c'était comme les roulements du innocente, aller se jeter aveuglément
tonnerre, annonçant la chute de la fou- entre les serres du vautour', qui ne de-
dIre qui allait s'abattre sur Lutèce. Du mande peut-être qu'à dévorer cetta noble
côt,é des assiégés, tous aussi étaient à proie ?
leur poste, les guerriers aux remparts, Un poste de soldats veille à la porte
armés de javelots et de machines de du rempart.p
gu en-e, et, mêlées à leurs rangs, des En vain Geneviève, les larmes aux
lemmes herculéennes amoncelaient les yeux et des sanglots dans la voix, les
pierres destinées à être jetées sur les as- supplie de la laisser passer ;en vain
siégeants. fait-elle valoir les motifs les plus ton-

Pendant ce temps, l'Ange de la patrie chants et l'assurance dont elle se sent
avait repris, avec plus d'ardeur que ja- remplie sur le succès de sa démarche ,
mais, son rôle de suppliante, périlleuse, la garde refuse de lui ou-

En'tourée d'un grand nombre de fem- vrir. La porte reste close devant l'ai-
mes chrétiennes, Geneviève était pros- deur de son généreux dévouement.

Le peu de munitions qui restait de celles flots soulevés du fleuve et l'atmos
long siège, était réservé aux hommes phère elle-méme, qui semblait avoir pris
d'armes dont la vie était si précieuse part à cette conspiration infernale.
pour la défense de la patrie toujours en
danger.t(à*Suivre)

Quant à la population elle se débattait(àsioe

croisées sur la poitrine, prononce à haute dans les horreurs de la faim. Ici, c'é-voix cette sublime prière : taient des troupes de femmes et d'en-
- O Seigneur, Dieu des armées, ve- fants, tombant d'inanition à l'ombre desnez au secours de votre humble servan- huttes qui leur servaient d'abris ; là des

te qui veut accomplir vos ordres. Ecar- groupes de faméliques, au visage livide,tez de devant mes pas cette barrière qui erraient à travers s rues, comme des
m'empêche de voler où mon devoir squelettes ambulants; ailleurs, principa-
m'appelle. Mes frères sont captifs entre lement sur les places publiques, s'entas-les mains des barbares. Plusieurs d'en- saient sans sepulture les victimes in-tre eux vous connaissent et vous aiment, nombrables du terrible fléau.
vous, le Dieu véritable ! Tous, vous me La malheureuse ville offrait un spec-les avez donnés à protéger dans le péril. tacle navrant.
Demain, peut-être, il sara trop tard 1 Cependant, ses héroïques défenseursLeurs têtes auront roulé sous la hache avaient résolu de périr jusqu'au dernier(les Francs, qui les suspendront aux ar- plutôt que la rendre ; et ils employaientIres de leurs forêts comme des trophées à sauver son honneur toute la générositéde victoire. du sang que la famine n'avait pas en-"En ce moment, il est temps encore core épuisé dans leurs veines et dansde les délivrer, eux et nous, de cette leur cour.
honte et de ce désastre. Seigneur, Dieu Geneviève comprend alors ce qu'il luitout-puissant ! je vous en conjure, que faut tenter afin de délivrer son peuple devos anges m'accordent sur-le-champ ce ce péril, plus funeste pour lui que leque les hommes me refusent avec tant glaive des champs de bataille.d'obstination ! " A la faveur de la nuit, elle s'embarque

A peine Geneviève avait-elle achevé avec quelques mariniers sur la Seine, etcette touchante supplication que, à la se dirige vers la fertile plaine de Saint.
vue de la foule assemblée, les pontes sé- Denis. [orsq e les radeaux sont chargésbranlèrent avec fracas sur leurs gonds, de grains, elle se hâte de remonter leet qu'elles s'ouvrirent toutes grandes, fleuve, évitant toutefois par ses habilescomme poussées violemment par des manouvres d'attirer l'attention des as-bras invisibles, siégeants. Ceux-ci, en effet ne s'aper-Les gardes furent renversés par terre, çoivent pas des agissements de la vierge:et la multitude stupéfaite s'écarta avec encore quelques efforts, et la ville seraune respectueuse terreur, afin de livrer ravitaillée et sauvée.
un passage vers l'ennemi à la courageu- Mais dans le voisinage de l'embarca-se vierge. tion, il y avait un ennemi plus perspica-

Geneviève franchit précipitamment ce au milieu des ténèbres que ne l'étaitl'ouverture du rempart. Elle s'en éloi- Clovis, et qui, lui du moins, avait jurégna seule, ne voulant que son ange gar- la perte de cet auge de la charité.dien pour compagnon de route ; et les C'était Satan, l'ange de la haine et du
regards anxieux des spectateurs la sui- mali
virent, jusqu'à ce que les tentes des Par ses bienfaits signalés, GenevièveFrancs l'eurent enfin dérobée à leur gagnait trop visiblement le peuple pari-vue.sien au culte du vrai Dieu, qui avait

Que se passa-t-il d'extraordinaire dans choisie comme l'instrument de ses misé.le camp des assiégeants, à l'arrivée de ricordes: c'en était assez pour que le dé.la vierge parisienne ? mon essayât de faire avorter un projetNous n'en savons rien... dont le succès devait être si défavorable
Toujours est-il que les ombres crépus- à son règne ici-bas.culaires du soir n'avaient pas encore dé- Aussi, à peine la flottille a-t-elle at-ployé leurs voiles sur les bords de la teint le tournant formé par le fleuve au-Seine, et Geneviève rentrait dans Lutèce dessous de la ville, qu'un grand périlà la tête des prisonniers, que son dé- fond tout à coup sur elle. Si l'on envouement venait d'arracher aux mains croit les chroniqueurs de l'époque, voicidu redoutable et redouté conquérant des ce qai arriva:

Gaules. Deux mauvais génies, déchaînés parA cette nouvelle inespérée, le peuple, l'enfer, attendaient au passage la libéra-ivre de joie, ne sut commeut manifestei' trice, cachés parmi les arbres du rivage.à la libératrice son enthousiasme et sa Soudain les vagues mugissent et se sou.reconnaissance. Malgré les résistances lèvent en écumant de fureur. Les ba-de sa profonde humilité, l'héroïque vier- teaux chavirent, poussés et repousss
ge fut portée en triomphe depuis la por- d'un bord à l'autre du fleuve.te du rempart jusqu'au seuil du sanc- Au lieu d'avancer, ils reculent, em-tuaire d'où elle était partie pour cette portés pàr les flots, qui deviennent depérilleuse entreprise, et où elle voulait plus eu plus courroucés.
passer la nuit en prières d'actions de On dirait que des crocs de fer, maniésgrâces. par des mains invisibles, les attirent

vers le fond des abimes.
VI Une écume, colorée de lueurs sinistres,

enveloppe les bateaux comme d'un vasteL'événement que nous venons de ra- linceul. Le grand mât, en forme deconter avait eu lieu au plus fort de l'été, croix, qui surmonte l'embarcation où se
dans le courant d'août, appelé le mois tient la vierge, est violemment arraché
des Rles murs. et projeté au loin, pendanît que des riresNonobstant cet acte d'une générosité, moqueurs et bruyants éclatent dans rnrare chez les barbares, l'armée franque massif de saules pleureurs.
n'en continua pas moins le siège de u- Ne pouvant s'enfoncer armi les flotstèce. Ne pouvant pas la gagner par les la barque tournoie sur e le-méme avec
armes, les assiégeants voulurent la ré- une rapidité vertigineuse.
duire par la famine. A cette vue, l'épouvante s'empare deIl y avait déjà plus de cinq mois qu'i-S1 l'équipage, les nautonniers sont glacésl'investissaient de tous côtés. Elil un de terreur etlaissentromner st leaus
tarderait pas--pensait Clovis -- à crier mains le manche des avirons. Il sont
mi ept ui ouvrier sesort ne. Mais mor s le aoit de sauter par-dessus
trel cmt i sce -poiecterres bod, ed'bnonner leurs convois au
tere qu lecel étavait donnée à ce coin de jgré deséléments déchaînés, pour gagner
aer aque éatréservé un si glorieux a la nage l'autre rive,torsque Geneviève,

avenir que cette tempéte étrangq laisse calme
Cuomme autr-efois sous Mérovée qui,îui et intrépide, élève au milieu du tumulte

aussi, avait pendant longtemps assiégé la une voix rassurante.
viledes -Parisi, une grande famine se En méme temps, elle tombe à genoux

déclra, taccompagnée d'une effroyable et se met à prier.
motlié Le bé manquait dans les Puis, ainsi que sou divin Maître sur

greniers. Les troupeaux de moutons et le lac agité de Génésareth, elle étend
d'urs qui plaissaient si nmbreuxà tra- les mains sur les flots, les conjure, au
verleen plins de laSie vin o o eDe, dedposer leur courroux,
taremintlespaeru.d O ne' voyait plus, et ordonne aux esprits de l'abime de
parmidesd'i hres des marais, s'ébattre les quitter ces lieux et de reprendre le che-

sources alimeairaes. Toutes étaient Aussitô tout rentre dans la paix et le
épuisées. silence, les arbres mal hantés du riva2e
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BLOCS de PIERRE à BATIR
PIERRE REELLE, EN TROIS COULEURS

Le meilleur jeu de patienee, permettant de construire en upetit

Clteaux, Palais, Églises, Forteresses, Ponts, Rues, Tours. Phares,

et édifices de toutes sortes, distraction ingénieuse pour tous les âges.

Prix depuis 75 cts a $15.00 chaque Boite
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5:0 au(. Fabriecant iF.Al. R clder & Cie à Riotierdam, Londr es ciNew- York.

Les journaux d'Europe et d'Amérique font. les plus grands éloges'
des Boites Anchor. non seulement comme amusement pour les
enfants, mais aussi comme distraction et délassement pour les grandes

personnes.

Le docteur William P. Richardson, médecin à Boston, aflirmne que!
ses jeunes malades y ont trouvé une gran:le source d'amusement, et
qu'au milieu des ennuis des longues convalescences, les grandes per-
sonnes ont puisé, dans l'usage des grandes boites, les plus heureuses et

les plus salutaires distractions.1

M. Richard Townley, lieutenant de marine aux Etats-Unis, déclare
qul'en manipulant les BoIns A Ncion numéros 7 et 7 , il s'est senti
atteint d'une vraie fièvre de construction ; le même goût s'est commutu-
niqué à un bon nombre de ses amis, à mesure qu'ils ont vu cette
délicieuse distraction.

c' Bu

ANCHOR "

" Aucun jeu, dit un citoyen de Brooklyn, n'a jamais donné autatî
de plaisir à mon enfant que vos pierres à batir.

" C'est presque fortuitement, dit un journaliste de Buffalo, que
j'ai eu, à Noël dernier, une de vos boites " ANCIoR ", je puis vous as-
surer que mes enfants et tous ceux qui l'ont vue iei ont été si satisfaits,
(ue je me propose, de commander plusieurs boites plus grandes pour les
prochaines fêtes de Noël."

Nous pourrions multiplier ces citations favorables, venant de
divers Etats de l'Union Américaine, de la Grande-Bretagne, de la
Hollande, de l'Allemagne, de l'Autriche-Hongrie, de la Suisse, du
Danemark et de la Suède; ces témoignages flatteurs viennent non seule-
ment des pères de fmilles, mais encore d'instituteurs et de chefs (dins
titutions ou établissenients d'éducation.

N. B.-De 82.00 à S.5.00 o peut se proerer unefor joie /oir'.
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Candl'Iabr(s, Encens, Harmoniums, etc.

Fabrication rie Statues religieusesen plâtre et carton-pierre,Décoration d'église, Vitraux, Chemins
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Témoignage avec nermission de son Eminence le Cardinal E. A. Taschereau,
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